UVRESDAN 
LA CROYA NCE 


1 LA CROYANCE DE HAMMED 
IBN <ABD AL HAB 


(Lettre aux gens de Qasim) 

CO ENTAIRE SUR LA BASE DE 
LI T SON FONDEMENT 
Shaykh ‘Abd Ar-Rahmäân 
Ibn Hassan ÂI Ash-Shaykh 


QUATRE RÈGLES QUI DISTINGUENT 
LE MUSULMAN DU POLYTHÉISTE 


Mohammed Ibn ‘Abd Al Wahhäb 





AIBayyinah 


LA CROYANCE DE 
MOHAMMED 
IBN °ABD AL WAHHAB 


(Lettre aux gens de Qasîm) 





0] PL 


ge) Gil cp US LE 9 MS 


38 T3 


— ANA, - 








Je prends Allah à témoin, tous ceux qui sont présents par- 
mi les anges, et je vous prends à témoin que ma croyance 
est celle du groupe sauvé, les gens de la Sounnah et du 
groupe, parmi cela : La croyance en Allah, en Ses anges, en 
Ses messagers, à la résurrection après la mort, la croyance 
au destin bon et mauvais. 


Parmi la croyance en Allah : croire en ce qu'Il s’est affirmé 
Lui-même comme attributs, dans Son livre, et par la parole 
de Son Messager # tout cela sans altération, et sans néga- 
tion. Mais plutôt je crois concernant Allah que : ( Rien ne 
Lui ressemble, et c'est Lui l’audient, le clairvoyant }1. 


Je ne nie pas ce qu'il S’est attribué, et je ne modifie pas 
les paroles de leur contexte, et je ne nie pas Ses noms et 
Ses signes. Je ne cherche pas le comment, ni je n'établis de 
comparaison entre Ses attributs et les attributs des créa- 
tures, car Il n’a ni égal ni semblable. Il n'y a d’analogie entre 
Ses attributs et ceux de Ses créatures. Il est plus connais- 
seur de Lui-même qu’autrui, et Il est certes Le meilleur en 
paroles et récits. Il a purifié Sa personne de tout ce que 
les gens lui affirment, parmi ceux qui lui cherchent un 
comment ou une ressemblance, et de tout ce que les gens 
nient, parmi ceux qui altèrent ou nient Ses attributs, Il 
dit : (Gloire à Allah, le seigneur de la puissance, Il est 
au-dessus de leurs descriptions. Et que la paix soit sur 
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1 Sourate 42: Verset 11. 





É ? 
pénis RU Ge QE das AN gi 
so, #0 


5 4 € . £ Le < LÀ 
| Ge ELA LUI di eat] & a) ic 
55, ee, 2 £ 1, 
JE y) ; D Y15 ap 385 Salle abus EE EDS 


Ne 1 _ . #8, °< <ro\s 41- ? A7 FT Le 
QU) jé LES 425 & ESS Le OS} At ol Ges 
Jets 5 ch É JE Led, 


Le pa 55 Lg LS 21} 88 du Si ef 
uote 4e AO DST NS LUS à os UE SU 
Ses dus be JE 5 a ES NS ufs atcf à 
ÉGale US VS SNS LENS SN ais 


HAE CRAN JA fe DANS à 25 LE AUS 56 


2 


GE} Jus Las Cl Jai Ge SENS eus Le 


© Ésbes Le 5fall © db 


les messagers. Et la louange toute entière appartient à 
Allah, le seigneur des mondes }’. 


Le groupe sauvé est dans le juste milieu au sujet de la 
croyance concernant ce qu'Allah #% fait, entre les Qada- 
riyyah et les Jabriyyah. Ils le sont concernant la croyance 
au châtiment entre les Mourji'ah et les Wa‘fdiyyah. Ns le 
sont dans la foi et la religion, entre les Haroûriyyah et les 
Mou‘tazilah, et entre les Mourji'ah et les Jahmiyyah. Et ils 
y sont concernant la croyance aux compagnons entre les 
Râfidah et les Khawäârij. 


Et j'ai pour croyance que le Coran est la parole d'Allah, qu'il 
est révélé et non crée. Il vient d'Allah et retournera à Lui, 
et Allah parla d'une manière réelle. Il l’a fait descendre sur 
Son serviteur et messager et digne de confiance concer- 
nant sa révélation, Son ambassadeur entre Lui et Ses servi- 
teurs, notre prophète Mohammed #. Et j'ai pour croyance 
qu'Allah fait ce qu'’Il veut, et que rien ne se produit sans 
Sa volonté, rien ne sort de Sa volonté, rien dans l’univers 
n'échappe à Sa prédestination et rien ne se produit sans 
Son ordre. 


Personne ne peut fuir le destin qui lui a été prescrit, ni 
dépasser ce qui a été inscrit pour lui dans la Tablette pré- 
servée. 


Je crois en tout ce dont le Prophète # a informé, concer- 
nant ce qui va se passer après la mort. Je crois au châti- 
ment de la tombe et en son délice, au retour des âmes dans 
leurs corps lorsque les gens se mettront debouts devant le 
Seigneur des mondes, pieds nus, corps nus, incirconcis et 
le soleil sera proche d’eux. Les balances seront déployées, 





2 Sourate 37: Verset 180-182. 
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les actions des serviteurs y seront pesées : ( Ceux dont la 
balance sera lourde les voilà les vainqueurs }:. 


(Et ceux dont la balance sera légère, les voilà ceux qui 
ont ruinés leurs propres âmes dans l'enfer pour y res- 
ter éternellement. }‘ Les livres seront déployés, les uns 
les prendront de la main droite, les autres les prendront 
de la main gauche. 

Je crois au bassin de notre Prophète Mohammed #, à l’en- 
droit du Jugement, son eau sera plus blanche que le lait, 
plus douce que le miel, ses récipients seront au nombre 
des étoiles du ciel, et celui qui en boira une gorgée ne res- 
sentira plus jamais la soif après cela. 


Je crois au pont qui sera suspendu sur le dos de l'enfer, sur 
lequel chacun passera selon ses actes. 


Je crois en l’intercession du Prophète # et qu'il sera le pre- 
mier intercesseur à intercéder. Ne renie l’intercession du 
Prophète # qu’un innovateur égaré. Elle ne se réalisera 
qu'après autorisation et agrément, comme l'a dit Allah : 
(Etils n’intercèdent qu’en faveur de ceux qu'Il agrée }° 


Il dit : { Qui peut intercéder auprès de Lui sans a per- 
mission ? }° 
Et le Très-Haut dit: ( Combien d'anges dans les cieux, 
dont l'intercession ne servira à rien, si ce n’est qu'après 
quAllah l'autorise pour celui qu'Il veut et agrée } (Sou- 
rate 3 : Verset 26) 


3 Sourate 7: Verset 8 

4 Sourate 23: Verset 103 
5 Sourate 21: Verset 28 
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Il n'agrée que l'unicité, Il ne l’autorisera donc qu'à ses 
adeptes, quant aux polythéistes, ils n'auront aucune part 
de l'intercession, comme Allah le dit : € Ne leur profitera 
en rien l'intercession des intercesseurs } (Sourate 74 : 


Verset 48) 


J'ai pour croyance que l'enfer et le paradis sont crés, et 
qu'ils existent à ce jour, qu'ils ne disparaitront point. Que 
les croyants verront leur Seigneur de leurs propres yeux 
au Jour de la résurrection, comme ils voient la pleine lune. 
Ils ne se bousculeront pas pour Le contempler. 


Et j'ai pour croyance que notre Prophète Mohammed # est 
le sceau des prophètes et des messagers, et qu'une per- 
sonne ne sera pas considérée croyante tant qu'elle n'aura 
pas foi en son message, qu'il n'atteste de son statut de pro- 
phète. 


Et certes le meilleur de cette communauté est Aboû Bakr 
le véridique, puis ‘Omar Al-Fâroûq, puis ‘Othmân l'homme 
aux deux lumières, puis ‘Af l’agrée, puis le reste des dix 
promis au paradis, puis les gens de Badr, puis les gens qui 
ont fait le pacte d’allégeance sous l'arbre, puis le reste des 
compagnons qu'Allah leur accorde à eux tous Sa satisfac- 
tion. 


Et je prends comme allié tous les compagnons du Prophète 
%, je mentionne leurs qualités, je demande à Allah qu'il 
leur accorde Sa satisfaction, j'implore le pardon d'Allah 
pour eux, je me tais concernant leurs fautes, et je garde le 
silence sur ce qui s’est déroulé entre eux, je crois en leurs 
mérites, conformément à la parole d'Allah : 


(Et ceux qui viennent par la suite disent : « Seigneur 
pardonnes-nous ainsi qu’à nos frères qui nous ont pré- 
cédés dans la foi, et ne mets aucune rancœur dans nos 
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cœurs envers ceux qui ont cru, seigneur Tu es certes 
compatissant et miséricordieux ». }’ 


Et je demande à Allah qu'il soit satisfait des mères des 
croyants, les femmes purifiées de tout mal. 


Et je considère véridiques les miracles des (Awliyâ’)alliés 
d'Allah, et ce qu'ont certains comme intuitions, mais ils ne 
méritent aucune part du droit qui revient exclusivement 
à Allah, et ils ne doivent pas être sollicités pour une chose 
pour laquelle seul Allah en est capable. 


Je n'atteste pour aucun musulman de sa place au paradis 
ou en enfer, si ce n’est une personne à qui le Prophète # 
l'a informé, mais j'espère en bien pour le bienfaisant, et 
je crains pour le désobéissant. De même, je ne rends pas 
mécréant un musulman pour un péché qu'il aurait com- 
mis, et je ne l’exclus pas de la sphère de l'Islam. 


Je considère le combat dans le sentier d'Allah valable avec 
tout imam, qu'il soit pieux ou pervers, et la prière du ven- 
dredi derrière eux est valable de même. Le combat reste 
valable depuis qu'Allah a envoyé Mohammed # et ce 
jusqu’à ce que les derniers de cette communauté tuent 
le faux messie. Ni l'injustice d’un injuste ni la justice d’un 
juste n’annulera ce combat. 


Je considère qu'il est obligatoire d’obéir et d'écouter les 
dirigeants des musulmans, pieux soient-ils ou pervers, et 
celui qui accède au pouvoir, et qui réunit les gens avec lui, 
et les gens l’acceptent, ou qu'il prend le pouvoir par l'épée 
jusqu'à devenir le calife, son obéissance lui est obligatoire, 
et il est interdit de sortir contre lui. 


7 Sourate 59: Verset 10 
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Et je considère qu'il faut s'éloigner des gens de l'innovation 
ce qu’il convient de se séparer d'eux jusqu’à ce qu'ils se 
repentent. Je les juge sur leur apparence et je laisse à Allah 
juger de leur intérieur. De même je considère toute chose 
nouvelle dans la religion comme étant une innovation. 


J'ai la conviction que la foi est composée de paroles pro- 
noncées avec la langue, d'actes effectués avec les membres, 
et d’une croyance ferme dans le cœur, cette foi augmente 
avec l’obéissance à Allah, et diminue avec sa désobéissance. 
Elle est composée de soixante-dix et quelques branches, 
dont la plus haute est (la parole) : « Il n’y aucune divinité 
méritant véritablement l’adoration si ce n’est Allah : 
Lâ Iâha Ill Allah », et la plus basse branche est : « Ôter 
quelque chose de gênant du chemin ». 


Je vois l'obligation d’ordonner le bien et d'interdire le blä- 
mable selon les critères établis par la législation prophé- 
tique purifiée. 

Ceci est donc ma croyance, en résumé, je l'ai écrite selon 
mes pensées, je vous l’expose donc, et Allah est le garant 
de ce que nous disons. 


De même, nous savons mutuellement que j'ai été informé 
qu'une lettre de Soulaymân Ibn Souhaym vous est par- 
venue, et qu'elle a reçu une approbation et une accepta- 
tion de la part de certaines personnes de science de votre 
contrée. Allah sait que cet homme a inventé sur moi de 
nombreuses choses que je n'ai pas dites, et il ne m'en vient 
actuellement que quelques-unes à l'esprit : | 


Sa parole citant selon sa prétention comme quoi je rejette 
les livres des quatre écoles de jurisprudence, et que les 
croyances des gens ne reposent sur rien depuis plus de 
six cent ans, et d’autres paroles, telles que je prétendrais 
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pouvoir faire des efforts personnels d'interprétation des 
textes. Que je me positionne en dehors du suivi aveugle, 
que la divergence des savants est une punition (pour toute 
la communauté), et que je rends mécréant toute personne 
prenant les saints et les vertueux comme intermédiaires 
avec Allah. Que je rends mécréant Al-Boûsayri pour sa 
parole : « Ô toi la plus noble des créatures »° et que j'aurais 
dit «Si j'avais eu la capacité de détruire la coupole 
dominant la tombe du Prophète # je l'aurais fait, et si 
j'avais eu accès à la gouttière dressée sur la Ka‘babh, je 
l'aurais remplacée par une gouttière en bois ». Il pré- 
tend de même que j'interdis la visite de la tombe du Pro- 
phète #, ou la tombe des parents, ou autres encore, et que 
je rendrais mécréant quiconque jure par autre qu'Allah. 
Que je rendrais mécréant Ibn Al-Fârid et Ibn ‘Arabi, et que 
j'aurais brûlé des exemplaires du livre : « Dalâ'il AI-khay- 
rât » et « Rawd Ar-Rayähîn » et je l'aurais appelé « Rawd 
Ash-Shayäâtin ». 

Ma réponse sur ces points-là est de dire : Glorifié sois- 
tu Ô Allah ! Ceci est un blasphème énorme, et avant moi, 
d’autres ont blasphémés de la même manière envers le 
Prophète # comme quoi il aurait insulté ‘Îssâ Ibn Maryam, 
qu'il aurait insulté les pieux et les vertueux. Les cœurs de 
ces accusateurs-là sont troublés de mensonge et de blas- 
phème comme l’a dit Allah €Et certes ne forge le men- 
songe que ceux qui ne croient pas AUX signes d'Allah. } 
Ils ont blasphémés sur lui en prétendant qu'il disait : « Les 
anges, ‘Îssä Ibn Maryam et ‘Ouzayr sont en enfer » mais 
Allah fit descendre à ce sujet : € Mais ceux à qui le bien 





8 C’est un poème adressé au Prophète #. 
9 Sourate 16: Verset 105 
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fut promis auparavant en seront écartés } (Sourate 21 : 
Verset 101) 

Concernant les autres points, qui sont : L'Islam d’une per- 
sonne ne saurait être complète jusqu'à ce qu'il connaisse 
le sens de l'attestation de foi, et que j'explique son sens 
à toute personne me demandant l'explication, et que je 
rends mécréant toute personne faisant un vœu, par lequel 
il cherche à se rapprocher par ce dernier d'autre qu'Allah, 
en prenant le vœu comme moyen dans cela, et que l'immo- 
lation d’une bête pour autre qu'Allah est de la mécréance, 
et que sa viande est illicite ; ces sujets et ces paroles sont 
vraies et je les ai dites. A leurs propos, je possède de nom- 
breuses preuves parmi la parole d'Allah et la parole de Son 
messager #, et parmi les paroles de nombreux savants, 
comme les quatre savants connus, fondateurs des quatre 
écoles de jurisprudence, et si Allah me facilite la chose, je 
m'étendrai à répondre à ces points là avec leurs preuves 
dans une lettre indépendante si Allah le veut. Enfin, appre- 
nez et méditez la parole d'Allah suivante : 


€ Ô vous qui avez cru ! Si un pervers vous apporte une 
nouvelle, prenez bien soin de la vérifiez de crainte que 
par inadvertance, vous ne portiez atteinte à des gens 
et que vous ne regrettiez par la suite ce que vous avez 


fait }". 





10 Sourate 49: Verset 6 
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COMMENTAIRE SUR 
LA BASE DE L'ISLAM 
ET SON FONDEMENT 


Shaykh ‘Abd Ar-Rahmân 
Ibn Hassan ÀI Ash-Shaykh 





Es bl 
né GLS ES 


9 


AN 





L’Imam Mohammed Ibn Abd Al Wahhäb (4) a dit: 


« Le premier : Le commandement d'adorer Allah, Seul 
et sans associé ; y inciter les gens, s'allier pour cela, et 
juger mécréant celui qui l'abandonne. 


Le deuxième : Avertir contre l'adoration d'un autre 
qu'Allah, faire preuve de sévérité sur cela, affirmer son 
opposition à cela, et juger mécréant celui qui le com- 
met. 


Quant à ceux qui contredisent cela, ils sont de plu- 
sieurs catégories : 


° La pire est : celui qui le contredit totalement. 


° Etil y a ceux qui n'adorent quAllah uniquement 
mais ne condamnent pas l’idolâtrie et n’affirment 
pas d'opposition aux idolâtres. 


° Et il y a ceux qui leur affirment de l'opposition, 
mais ne les jugent pas mécréants 


° Etil y en a qui n'aiment pas le monothéisme mais 
sans le détester non plus. 


° Etil y en a qui traitent les monothéistes de mé- 
créant en prétendant qu'ils insultent les saints. 


° Etilyen a qui ne détestent pas l'idolâtrie, sans l'ai- 
mer non plus. 
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°  Etil y en a qui ne savent pas ce qu'est l’idolâtrie et 
donc ne la condamnent pas. 

+ Et d’autres ne connaissent pas le monothéisme, 
sans le condamner non plus. 

° Etil y en a, et ce sont les plus dangereux, qui pra- 
tiquent le monothéisme, mais sans connaître sa 
valeur, et doncils ne détestent pas celui qui l’aban- 
donne et ne le jugent pas mécréant. 

° Etil y a ceux qui abandonnent l'idolâtrie et la ré- 
pugnent, mais ne saisissent pas sa portée et n'af- 
firment pas d'opposition aux idolâtres, et ne les 
jugent pas mécréants. 

° Et tous ceux-là ont contredit l’enseignement de 
tous les prophètes la religion d'Allah Gloire et Pu- 
reté à Lui. » Fin de citation. 


Source : Ad-Dourar As-Saniyyah volume 2 page 22. 
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Commentaire sur : 


« La base de l'Islam et son fondement » 


Shaykh ‘Abd Ar-Rahmäân Ibn Hassan Al As-Shaykh 
a dit : 

Sa parole : « Le fondement de la religion et son principe 
sont deux choses : La première : L'ordre d’adorer Allah 
seul sans associé et y exhorter les gens, s’allier à eux 
dans cela, et juger mécréant celui qui l’'abandonne. » 


Je dis : Et les preuves de cela dans le Coran sont trop nom- 
breuses pour être énumérée, comme la parole d'Allah 
« Dis : Ô gens du Livre, venez à une parole commune 
entre nous et vous : que nous n'adorions qu'Allah, sans 
rien Lui associer, et que nous ne prenions point les uns 
les autres pour seigneurs en dehors d'Allah »"*. Allah a 
ordonné à son Prophète # d'inviter les gens du Livre, à ad- 
hérer au sens de la phrase «Il n’y a de vraie divinité quAl- 
lah », à laquelle il invita les arabes et autres. Cette parole, 
c'est « Il n’y a de vraie divinité qu'Allah. » Il l’expliqua alors 
en disant « que nous n'adorions qu'Allah ». 


Lorsqu'il dit «que nous n'adorions », cela correspond à 
«il n'y a de vraie divinité » et cela dénie l'adoration vouée 
à autre qu'Allah. Quant à sa parole « si ce n'est Allah », il 
s’agit de l'exception de la parole du pur monothéisme. Al- 
lah a donc ordonné à Son prophète # d’exhorter les gens 
à n’adorer que Lui seul, et de renier la validité de l'adora- 


11 Sourate 3, verset: 64. 
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tion de tout autre que Lui. Ce genre de versets sont nom- 
breux et ils démontrent que la déification est l'adoration, 
et qu’elle ne vaut pour rien ni personne d'autre qu'Allah. 
Allah 4 a dit « Et ton seigneur a décrété que vous n'ado- 
riez que Lui »’’. Et le sens de « décrété » signifie « ordon- 
né » et « prescrit », ce sont deux mots qui ont une même 
signification. Lorsqu'il dit « que vous n'adoriez » cela cor- 
respond à « il n'y a de vraie divinité », et lorsqu'il dit « Que 
Lui » cela correspond à « si ce n’est Allah ». 


Ceci est l’unicité d'Allah dans le droit au culte, et c’est le 
message de tous les prophètes : Ils dirent à leurs peuples 
( Ô mon peuple adorez Allah vous n'avez pas de divini- 
té en dehors de Lui }'. Il faut impérativement renier et 
désavouer le polythéisme dans le culte à sa racine, ainsi 
que celui qui le commet. C’est ce que dit Allah de son ami 
proche Ibrahim u € Et lorsqu'Ibrahim dit à son père et 
son peuple : Je désavoue ce que vous adorez, sauf Celui 
qui m'a créé, car Il va me guider. }"* Il faut absolument 
désavouer l’adoration vouée aux objets de culte en dehors 


d'Allah. 


Allah dit également au sujet d’Ibrahim (Je m'écarte de 
vous et de ce que vous adorez en dehors d'Allah. } Il 
est donc obligatoire de s’écarter du polythéisme et de ceux 
qui le commettent, et les désavouer tous les deux. C'est 
clairement exprimé dans Sa parole : { Vous aviez certes 
un bel exemple en Ibrâhîm et ceux qui furent avec lui, 
lorsqu'ils dirent à leur peuple : nous vous désavouons, 
vous et ce que vous adorez en dehors d'Allah, nous mé- 


12 Sourate 17, verset: 23. 
13 Sourate 23, verset: 32. 
14 Sourate 43, versets: 26-27. 
15 Sourate 19, verset: 48. 
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croyons en vous, en désormais l'inimitié et la haine sera 
à tout jamais entre nous jusqu'à ce que vous n'ayez foi 
qu’en Allah seul. }'‘ 


Et ceux qui furent avec lui } sont les messagers, comme 
le mentionne ibn Jarir. 


Ce verset inclut tout ce qu'a mentionné notre Shaykh, 
qu'Allah lui fasse miséricorde : exhorter au monothéisme 
et renier le polythéisme, s’allier aux monothéistes, et juger 
mécréant celui qui commet le polythéisme, car il invalide 
le monothéisme. Celui qui fait le polythéisme abandonne 
le monothéisme, car ces deux choses sont deux opposés 
qui ne peuvent se rejoindre. Dès que le polythéisme appa- 
raît, le monothéisme disparaît. 


Allah 4 a dit au sujet de celui qui fait du polythéisme (Et 
il a attribué à Allah des rivaux pour égarer de son sen- 
tier. Dis : « Amuse toi donc avec ta mécréance un cours 
moment, tu es certes parmi les gens du feu » }:7. Allah 
le jugea mécréant parce qu'il Lui a attribué des égaux, qui 
sont des associés dans l’adoration. Et il y a beaucoup de 
verset de ce genre. Un homme ne sera pas monothéiste 
tant qu’il n'aura pas renié et désavoué le polythéisme et 
jugé mécréant celui qui le commet. 


Puis il dit: « Et la deuxième : Avertir contre le poly- 
théisme dans l’adoration d'Allah, faire preuve de sévé- 
rité dans cela, témoigner son désaccord à ceux qui s'y 
opposent, et juger mécréant celui qui s’en rend cou- 
pable. » 


Le monothéisme ne se valide pas sans cela, et c'est la reli- 
gion des prophètes : Ils ont avertis leurs peuples contre 


16 Sourate 60, verset: 4. 
17 Sourate 39, verset: 8. 
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SE ES I A M À 


le polythéisme, comme le dit Allah 4 : (Et nous avons 
envoyés dans chaque communauté un messager pour 
dire : adorez Allah et écartez-vous du Tâghoût. }* Et ja 
parole d'Allah 4% € Et nous n'avons envoyé avant toi de 
messager Sans que Nous ne lui révélions qu'il n’y a de 
divinité que Moi, adorez Moi donc ! }® Et la parole d'AI- 
lah Et rappelle-toi le frère des ‘Ad, quand il avertit son 
peuple à AI Ahqâf alors qu'avant et après lui, des aver- 
tisseurs sont passés en disant : « N'adorez quAllah. Je 
crains pour vous le châtiment d’un jour terrible. » }20 


Lorsqu'il dit « Dans l’adoration d'Allah », l’adoration 
d'Allah est tout ce qu'Allah aime et agrée comme parole et 
acte et intérieur ou extérieur. 


Lorsqu'il dit « faire preuve de sévérité à ce sujet », c’est 
ce que l’on constate dans le Coran et la Sounnabh, Allah u 
a dit € Fuyez donc auprès d'Allah. Moi, je suis pour vous 
de Sa part, un avertisseur explicite. Ne placez pas avec 
Allah une autre divinité. Je suis pour vous de Sa part, un 
avertisseur explicite. }! S'il n’y avait pas eu cette sévéri- 
té, alors ni le Prophète #, ni ses compagnons de Qouraysh 
n'auraient subi ces terribles oppressions, comme ceci est 
mentionné dans les détails de la biographie du Prophète. 
S'ils subirent cela, c’est pour avoir insulté la religion des 
idolâtres et méprisé leurs faux dieux. 


Et lorsqu'il dit «témoigner son désaccord à ceux qui 
s'y opposent », c'est mentionné dans la parole d'Allah 3% 
(Tuez les associateurs où que vous les trouviez. Cap- 
turez-les, assiégez-les et guettez-les dans toute em- 





18 Sourate 16, verset: 36. 
19 Sourate 21, verset: 25. 
20 Sourate 46, verset: 21. 
21 Sourate 51, versets: 50-51. 
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buscade. }’’ Et les versets dans ce sens sont très nom- 
breux, comme dans la parole d'Allah # € Et combattez les 
jusqu'à ce qu'il n’y ait plus de trouble et que la religion 
soit entièrement pour Allah... }#. Et le trouble c’est le 
polythéisme, 

Allah a qualifié de mécréants les polythéistes dans d'in- 
nombrables versets. Il est donc obligatoire de les juger 
mécréants, c'est ce qu’exige le témoignage qu'il n'y a de 
vraie divinité qu'Allah, la parole du pur monothéisme. Le 
sens de cette parole ne peut s'accomplir sans considérer 
mécréant celui qui attribue à Allah un associé dans Son 
adoration, comme mentionné dans le hadith authentique 
« Quiconque témoigne qu'il n’y a de divinité qu'Allah, 
et désavoue ce qui est adoré en dehors d'Allah, son 
sang et ses biens sont sacrés, et son sort est auprès 
d'Allah. » Rapporté par Mouslim. Lorsqu'il dit « et désa- 
voue ce qui est adoré en dehors d'Allah », ceci appuie 
l'idée du reniement. Son sang et ses biens ne seront proté- 
gés qu'avec cela : S'il doute ou hésite, son sang et ses biens 
ne sont pas protégés. 


Ces choses sont l’accomplissement du monothéisme, car 
le témoignage « il n’y a de divinité qu'Allah » fut lié dans 
les hadiths aux termes telle que : la science, la pureté, la 
sincérité, la certitude et l'absence de doute. Un homme ne 
peut être monothéiste sans avoir réuni toutes ces choses, 
en être convaincu, l’accepter, l’aimer, pratiquer l'alliance 
et le désaveu en lui. C’est en réunissant tout ce que notre 
Shaykh a mentionné que la foi se réalise. 


22 Sourate 9, verset: 5. 
23 Sourate 8, verset: 39, 
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Puis le Shaykh dit : « Et ceux qui s'opposent à cela sont 
de plusieurs catégories, et la pire d'entre elles est : Ce- 
lui qui s’y oppose totalement ». 


En acceptant le polythéisme et en le prenant comme 
conviction religieuse, et en blâmant le monothéisme et en 
étant convaincu de sa nullité. C'est le cas de la majorité, et 
la cause de cela est qu'ils ignorent ce qu'enseignent le Co- 
ran et la Sounnah sur la connaissance du monothéisme et 
ce qui l’annule : le polythéisme, les faux dieux, le suivi des 
passions et traditions des ancêtres. Leur cas est le même 
que ceux d'avant eux, les ennemis des prophètes : ils accu- 
sèrent les monothéistes de mensonge, de faux témoignage, 
de diffamation et de débauche. Et leur seul argument est 
( C’est ainsi que nous voyions nos ancêtres faire. }* 


Cette catégorie de gens et ceux qui vinrent après ont in- 
validé l’enseignement de la parole du monothéisme pure 
et la raison pour laquelle elle fut instaurée, et la religion 
qu’elle renferme, qui est la seule religion acceptée par Al- 
lah : La religion de l'Islam, pour laquelle Allah envoya tous 
Ses prophètes et messagers, et qui fut la prêche de cha- 
cun d'eux. C’est une chose évidente dans les récits qu'Allah 
nous fit à leur sujet. 


Ensuite il dit: «Et il y a des gens qui adorent Allah 
uniquement mais ne condamnent pas le polythéisme 
et ne montrent pas de désaccord à ceux qui le com- 


mettent. » 


Je dis : Il est connu que celui qui ne condamne pas le poly- 
théisme ne connaît pas le monothéisme et ne le réalise pas: 
Tu as appris que le monothéisme ne se réalise qu'en re- 


24 Sourate 26, verset: 74. 
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niant le polythéisme et en désavouant le Tâghoût, comme 
mentionné dans le verset. 


Puis il dit « Et il y en a qui leur montre du désaccord 
mais ne les jugent pas mécréants. » 


Et cette catégorie n’a également pas accomplit le témoi- 
gnage qu'il n’y a de vraie divinité quAllah : le reniement 
du polythéisme exige de juger mécréant celui qui le com- 
met après que l'explication lui soit faite, selon l'unanimité 
des savants. C’est ce que renferme la sourate Al-Ikhläs et 
le verset € Dis : Ô vous les mécréants }’ ainsi que dans 
le verset d’AI Moumtahanah { Nous vous désavouons.…. } 
Et celui ne juge pas mécréant celui que le Coran a jugé 
mécréant, il contredit l’enseignement des prophètes : Le 
monothéisme et ce qu'il exige. 


Puisil dit : « Etily en a qui n'aiment pasle monothéisme 
mais ne le détestent pas non plus. » 


La réponse à cela est que celui qui n’aime pas le mono- 
théisme n’est pas monothéiste, car c'est la religion qu'Al- 
lah a agréée pour ses serviteurs, comme Allah % le dit (Et 
j'ai agrée l'Islam pour vous comme religion }°. S'il était 
satisfait de ce qu'Allah agrée, et le mettait en pratique, il 
l'aimerait. Et l'amour est impératif, car sans lui l'Islam 
n'existe pas : Pas d’Islam sans l'amour du monothéisme. 
Shaykh Ahmed Ibn Taymiyyah dit : « La pureté du culte, 
c'est l'amour d'Allah et le désir de contempler son visage. 
Quiconque aime Allah aimera sa religion, sinon non. Et il 
découle de l'amour : le témoignage du monothéisme Pur, 
et cela fait partie des conditions du monothéisme. » Fin de 


citation. 





25 Sourate 109, verset: 1. 
26 Sourate 5, verset: 3. 
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Puis il dit : «Et il y en a qui ne détestent pas le poly- 
théisme mais ne l’aiment pas non plus. » 


Je dis : Celui qui est comme ça n'a pas renié ce que renie le 
témoignage qu'il n'y a de vraie divinité qu'Allah : Le poly- 
théisme. Il n’a pas non plus désavoué ni mécru en ce qui 
est pris comme objet de culte en dehors d'Allah, celui-là 
n’est absolument pas musulman, et son sang et ses biens 
ne sont pas sacrés, comme l'enseigne le hadith cité aupa- 
ravant. 


Puis il dit : « Et il y en a qui ne connaissent pas le poly- 
théisme et ne le condamnent pas, et donc ne le renient 
pas. » 


Je dis: Celui qui ne connais pas le polythéisme, ne le 
condamne pas et ne le renie pas n’est pas monothéiste, tant 
qu'il n'aura pas renié et désavoué le polythéisme ainsi que 
ceux qui le commettent, et mécru en eux. En ignorant le 
polythéisme, on ne peut accomplir ce qu'indique le témoi- 
gnage qu'il n y a de vraie divinité quAllah, et quiconque ne 
s’acquitte pas du sens de cette parole et de ce qu’elle inclut 
n’est en rien dans l'Islam, car il n’a pas réalisé cette parole 
et ce qu'elle inclut comme connaissance, certitude, sin- 
cérité, pureté, amour, acceptation et soumission. Or cette 
catégorie ne réalise aucune de ces choses, et si une telle 
personne prononce « il n'y a de vraie divinité qu'Allah », et 
bien il n’en connaît pas le sens ni ce qu’elle renferme. 


Puis il dit : « Et il y en a qui ne connaissent pas le mono- 
théisme mais ne le renient pas non plus. » 


Je dis : celui-là est comme le précédent, ils ne connaissent 
pas la chose pour laquelle ils ont été créés, la religion pour 
laquelle Allah envoya ses messagers et Allah # dit au sujet 
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de leur cas { Ils ne sont que comme du bétail voir même 
encore plus égarés. }” 

Puis il dit « Et il y en a, et c’est la plus dangereuse des 
catégories, qui pratiquent le monothéisme mais ne 
connaissent pas sa valeur et ne détestent pas celui qui 
l’abandonne et ne le jugent pas mécréant. » 


Lorsqu'il dit « Et c’est la catégorie la plus dangereuse » 
c'est parce qu'il ne connaît pas la valeur de ce qu'il pra- 
tique et n’accomplit pas ce qui valide son monothéisme : 
les restrictions qui lui sont liés qui doivent absolument 
être concrétisés. Car tu as appris que le monothéisme 
exige de renier le polythéisme, de se désavouer, de mon- 
trer son désaccord envers les polythéistes et de les juger 
mécréants, lorsque la preuve est établie. On peut être dupé 
par l'état d’une telle personne alors qu'elle n'a pas accom- 
pli ce qui lui est obligatoire : l'enseignement que renferme 
cette parole de monothéisme pure : renier l'adoration des 
faux dieux et affirmer l’adoration d'Allah. 


De même, lorsqu'il dit : « Et il y en a qui abandonnent 
le polythéisme et le détestent, mais ne connaissent 
pas sa gravité. » Celui-là est plus proche du monothéisme 
que celui d’avant, mais il ne connaît pas la gravité du poly- 
théisme. S'il l'avait connu, il ferait ce qu'indiquent les ver- 
sets clairs, comme la parole d’Ibrahim : {Je m'écarte de 
vous et de ce que vous adorez en dehors d'Allah. Et nous 
vous désavouons, vous et ce que vous adorez en dehors 
d'Allah, nous mécroyons en vous, en désormais l'inimi- 
tié et la haine sera à tout jamais entre nous jusqu'à ce 
que vous n'ayez foi qu’en Allah Seul }. 


27 Sourate 25, verset: 44. 
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Il faut que celui qui connaît le polythéisme et l'’abandonne, 
pratique également l'alliance et le désaveu envers les faux 
dieux et leurs serviteurs, ainsi que la haine du polythéisme 
et de ses pratiquants et leur montre son désaccord. Et ces 
deux dernières catégories sont majoritaires chez beau- 
coup de gens qui prétendent l'Islam, certains en arrivent 
à un degré d’ignorance de la réalité de cette parole qui les 
empêche de réaliser la parole du monothéisme pure, et 
ce qu’elle exige de faire pour être monothéiste. Et comme 
sont nombreux les dupes ignorants de ce qu'est réelle- 


ment la religion. 


Après avoir pris connaissance de cela, tu sauras qu'Allah 
a témoigné de la mécréance des polythéistes et Il les a 
décrits de cette manière dans les versets clairs, lorsqu'Il 
dit dans Sa parole { Il n'appartient pas aux polythéistes 
de peupler les mosquées d'Allah, vu qu'ils témoignent 
contre eux-mêmes de leur mécréance }”, et également 
dans la Sounnah. 


Shaykh AI Islam dit : «Les monothéistes sunnites ap- 
prouvent les messagers dans ce qu'ils informent, 
obéissent à leurs ordres, préservent ce qu'ils disent, 
le comprennent et le pratiquent. Ils renient la falsi- 
fication des extrémistes, la profession des égarés et 
l'interprétation des ignorants. Ils combattent ceux qui 
s'opposent à eux afin de se rapprocher d'Allah, en de- 
mandant la récompense à Allah et non à eux. Les igno- 
rants et extrémistes, eux, ne font pas de différence 
entre ce que les messagers ont ordonné et ce qu'ils ont 
interdit, ni entre ce qui est authentique à leur sujet, et 
ce qui leur a été mensongèrement attribué, et ils ne 
comprennent pas ce qu'ils ont voulu dire. Ils ne res- 


28 Sourate 9, verset: 17. 
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sentent pas leur obéissance, mais ils ignorent leurs 
enseignements et vénèrent leurs désirs. » 


Je dis : la citation d’Ibn Taymiyyah décrit le cas de ces deux 

dernières catégories. Il reste encore un thème à aborder, 

qu'a évoqué Ibn Taymiyyah : il s'agit de ne pas directement 

donner le statut de mécréant à une personne précise, pour 

une raison qu'il mentionna, et qui le força à s'abstenir de 

donner le statut du mécréant tant que la preuve n'a pas été 

établie. Il dit : « Et nous savons fatalement que le Prophète 
# n’a jamais légiféré à qui que ce soit d’invoquer un mort, 
ni un prophète ni un saint ni qui que ce soit, que cela soit 
pour lui demander le secours ou quoi que ce soit d’autres. 
De même, il n’a jamais légalisé à sa communauté de se 
prosterner pour les morts, ni vers les morts, et les choses 
de ce genre. Au contraire, nous savons qu'il a interdit toute 
ces choses, et que ceci n’est autre que le polythéisme qu'Al- 
lah a interdit ainsi que Son messager. Cela dit, à cause de 
la domination de l'ignorance et du peu de savoir des ré- 
cits prophétiques chez beaucoup de contemporains, nous 
ne pouvons leur donner le statut de mécréant pour cela, 
jusqu’à que l'enseignement avec lequel le Prophète est 
venu lui soit expliqué. » | 


Il a donc rappelé qu'Allah lui fasse miséricorde, ce qui le 
força à ne pas se prononcer quant à donner statut de mé- 
créant sur des personnes précises, tant que l'explication ne 
leur a pas été faite puis s'obstinent. Il se retrouva seul sur 
cette voie, car certains savants de son époque le jugèrent 
mécréant pour avoir interdit de donner des associés à Al 
lah dans l’adoration. Il:ne pouvait donc agir envers EUX de 
la même manière qu'eux. C’est ce qui arriva à notre Shaykh 
Mohammed Ibn ‘Abd AI-Wahhäb, qu'Allah lui fasse misé 
ricorde, au début de son prêche : il les entendit invoquer 
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Zayd Ibn Al Khattäb, alors il leur dit : « Allah est mieux que 
Zayd.….. » Pour les exercer à renier le polythéisme, avec des 
paroles douces, en prenant en considération ce qui irait à 
l'avantage de la prêche, pour ne pas les faire fuir. Et Allah 
sait mieux, et qu'Allah salue notre Prophète Mohammed, 
ainsi que sur sa famille et ses compagnons. 


Source : Ad-Dourar As-Saniyyah / volume 2 - Page 202-211 
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QUATRE RÈGLES QUI 
DISTINGUENT LE MUSULMAN 
DU POLYTHÉISTE 


Mohammed Ibn ‘Abd AI Wahhäb 





55 3 
o* 


4j 53 | 
jé gé Se LE 
} L 2 
# Li 
PT 
p 


æ sé 
: Fe 
» SU LE 
" » Z£ 


37 


AA) 





INTRODUCTION 


Louanges à Allah Qui S’est manifesté dans les merveilles 
qu'Il a créées. Il est Celui Qui transcende dans Son Essence 
et Ses Attributs tout ce qu'on Lui associe. Il a créé tout ce 
qui existe et rien n'échappe à Sa science, même les choses 
les plus infimes tel que l’atome. Louange, gloire et pureté 
à Lui. À Lui notre gratitude pour nous avoir guidés vers 
l'Islam et pour nous avoir éloignés de toutes ambiguités 
et égarements. J'atteste qu'il n'y a pas de divinité [digne 
d'adoration] en dehors d'Allah, Unique, sans aucun asso- 
cié. Telle est l’attestation du monothéiste, vouée à Allah, 
matin et soir. Et j'atteste que Mohammed est Son servi- 
teur et Son envoyé ; il est le Prophète qui nous a apporté 
la religion droite. Nous nous abreuvons à la source de son 
eau douce et limpide. Seigneur, que Ta prière et Ton salut 
soient sur le Prophète Mohammed, sur sa famille et sur ses 
nobles et vertueux Compagnons. 


Des amis, de qui il ne m'est pas convenable de rejeter 
l'idée, m'ont demandé de leur rédiger un ouvrage conte- 
nant quatre questions et quatre règles par lesquelles le 
musulman se distingue du polythéiste. 
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Règle numéro 1 : 


[Obéir à Allah et à Son Messager” 


Celui Qui nous a créés et Qui nous a donnés forme, ne nous 
a pas abandonnés vainement. Il nous a en effet envoyé un 
messager (le Prophète Mohammed) avec un Livre (le Co- 
ran) qui émane de Lui. Celui qui obéit aux injonctions du 
Coran sera un élu du paradis et quiconque désobéit sera 
voué à l'enfer. 


La preuve en est la parole d'Allah & : € Nous vous avons 
envoyé un messager pour être témoin contre vous, de 
même que Nous avions envoyé un messager à Pha- 
raon } (Sourate L'enveloppé V15) 


Et Il & dit : €. Et quiconque obéit à Allah et à Son mes- 
sager, Il le fera entrer dans les jardins sous lesquels 
coulent des ruisseaux pour y demeurer éternellement. 
Et voilà la grande réussite. Et quiconque désobéit à 
Allah et à Son messager, et transgresse Ses ordres, Il 
le fera entrer au Feu pour y demeurer éternellement. 
Et celui-là aura un châtiment avilissant. } (Sourate Les 
femmes V 13-14) 


Règle numéro 2 : 


[Vouer à Allah un culte exclusif] 


Allah # n’a créé toute la création que pour qu'elle L'adore, 
en Lui vouant un culte exclusif. La preuve de cela est la pa- 


29 Les titres de chapitre entre crochets ont été ajoutés par le traduc- 
teur. 
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role du Très-Haut : { Je n'ai créé les Jinns et les hommes 
que pour qu'ils M'adorent. } (Sourate Qui éparpillent, 
V56) 

Et Il dit & : { Il ne leur a été commandé, cependant, que 
d'adorer Allah, Lui vouant un culte exclusif, d'accomplir 
la prière et d'acquitter la Zakât. Et voilà la religion de 
droiture } (Sourate La preuve (Al-Bayyinah) V 5) 


Règle numéro 3 : 
[Rejeter le polythéisme (Ash-Shirk)] 


Sans aucun doute, lorsqu'un acte de polythéisme se mêle 
à l’adoration, celle-ci s’annule et n’est plus acceptée par 
Allah. 


Et de tous les péchés, nous pouvons espérer le pardon, sauf 
du polythéisme. La preuve en est la parole du Très-Haut : 
€ En effet, il t'a été révélé, ainsi qu'à ceux qui t'ont pré- 
cédé : « Si tu donnes des associés à Allah, ton œuvre sera 
certes vaine, et tu seras très certainement du nombre 
des perdants ». } (Sourate Les groupes V 65) 


Et Allah # dit : € Certes Allah ne pardonne pas qu'on Lui 
donne quelque associé. À part cela, Il pardonne à qui 
Il veut, Mais quiconque donne à Allah quelque associé 
commet un énorme péché. } (Sourate Les femmes V 48) 


Et Allah %# dit : (Quiconque associe à Allah [d'autres 
divinités], Allah lui interdit le paradis ; et son refuge 
sera le Feu. Et pour les injustes, pas de secoureurs 1} 
(Sourate La table servie V 72) 
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il fait partie des types de polythéisme que de croire en des 
divinités en dehors d'Allah, comme par exemple, croire 
en un astre, une personne, un prophète, une personne 
pieuse, un sorcier, un prédicateur, une plante, un animal 
ou tout autre objet, en croyant que cet objet d'adoration 
est capable par lui-même de produire un bien, ou qu'il 
peut écarter un mal, en l’invoquant ou en lui demandant 
de l’aide. 


Allah dit dans le Coran: € Ce qu'Allah accorde en misé- 
ricorde aux gens, il n’est personne à pouvoir le retenir. 
Et ce qu'Il retient, il n’est personne à le relâcher après 
Lui... } (Sourate Le Créateur V 2) 


Il dit encore : € Et si Allah fait qu’un mal te touche, nul 
ne peut l'écarter en dehors de Lui. Et s'Il te veut un bien, 
nul ne peut repousser Sa grâce... } (Sourate Yoûnous V 
107) 


Certes, Allah le Tout-Puissant, par cet attribut [le fait qu'il 
détienne Lui Seul le bien et le mal] nous a obligés à ne de- 
mander de secours que de Sa part. Et l’on ne doit chercher 
aucune assistance autre que La Sienne, et toute invocation 
ne doit être adressée qu'à Lui. 


A ce sujet, Allah dit : € Dis : « Rien ne nous atteindra, en 
dehors de ce qu'Allah a prescrit pour nous. Il est notre 
Protecteur. C’est en Allah que les croyants doivent pla- 
cer leur confiance ». } (Sourate Le repentir, V 51) 


Allah &# dit, blâmant les gens du Livre qui cherchaient le 
secours de ‘Îssâ (Jésus #4) et de ‘Ouzayr #8 lorsqu'Al- 
lah les a frappés de la sécheresse et de la famine : (Dis : 
« Invoquez ceux que vous prétendez [êtres des divini- 
tés] en dehors de Lui. Ils ne possèdent ni le moyen de 
dissiper votre malheur ni de le détourner ». Ceux qu'ils 
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invoquent, cherchent [eux-mêmes] le moyen qui les rap- 
prochera le plus de leur Seigneur. Ils espèrent Sa mi- 
séricorde et craignent Son châtiment. Le châtiment de 
ton Seigneur est vraiment redouté. } (Sourate Le voyage 
nocturne, V 56-57) 


Allah ä£ dit à Son Prophète : { Dis : « Je suis en fait un être 
humain comme vous. Il m'a été révélé que votre Dieu 
est un dieu unique ! Quiconque, donc, espère rencon- 
trer son Seigneur, qu'il fasse des bonnes actions et qu'il 
n’associe dans son adoration aucun autre à son Sei- 
gneur ». } (Sourate La caverne V 110) 


Le Très-Haut dit encore [par la bouche de Son Prophète] : 
€ Dis : «Je ne détiens pour moi-même ni profit ni dom- 
mage, sauf ce qu'Allah veut. Et si je connaissais l'Incon- 
naissable (al-Ghayb), j'aurais eu des biens en abon- 
dance, et aucun mal ne m'aurait touché. Je ne suis, pour 
les gens qui croient, qu'un avertisseur et un annoncia- 
teur ». } (Sourate AI-A‘râf V 188) 


Font partie de ce genre du polythéisme, le fait de placer sa 
confiance en un autre qu'Allah, la prière, le vœu, et le sacri- 
fice pour un autre qu'Allah. Allah dit : {… Adore-Le donc et 
place ta confiance en Lui... } (Sourate Hud V 123) 


Allah le Très-Haut dit : ( Et place ta confiance en le Vi- 
vant Celui qui ne meurt jamais... } (Sourate Le discerne- 


ment, V 58) 

Le Très-Haut dit encore : €. Et c'est à Allah que s'en 
remettent entièrement ceux qui ont confiance en Lui. 
(Sourate Ibrahim,V 12) 

Le Très-Haut dit [pour marquer l'obligation de ne sacri- 
fier que pour Lui] : { Vous sont interdits la bête trouvée 
morte, le sang, la chair de porc, ce sur quoiona invoqu 
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un autre nom que celui d'Allah... } Jusqu'à la parole du 
Très-Haut : €... (Vous sont interdits aussi la bête] qu'on 
a immolée sur les pierres dressées... } (Sourate La table 
servie,V 3) 

(Accomplis la prière pour ton Seigneur et sacrifie. } 
(Sourate L'abondance,V 2) 


Dis : « En vérité, ma prière, mes offrandes, ma vie et ma 
mort appartiennent à Allah, Seigneur des mondes ». } 
(Sourate Les bestiaux, V 31) 


Fait partie des genres de polythéisme, le fait de rendre 
licite ce qu'Allah a interdit et illicite ce qu’il a permis, en 
croyant que c’est cela la vérité. Le Très-Haut dit au sujet 
des gens du Livre : (Ils ont pris leurs rabbins et leurs 
moines, ainsi que le Messie fils de Marie, comme sei- 
gneurs en dehors d'Allah, alors qu'on ne leur a com- 
mandé que d'adorer un Dieu unique, pas de divinité à 
part Lui ! Gloire à Lui ! Il est au-dessus de ce qu'ils [Lui] 


associent. } (Sourate Le repentir, V31) 


cAdiyy Ibn Hâtim &: a demandé au Prophète # [au sujet 
de ce verset] : « Ô Messager d'Allah ! Ils ne les ont pas ado- 
rés !? » Et le Messager répondit : « Leurs moines et leurs 
rabbins n’ont-ils pas autorisé l'illicite et ils leur ont 
obéi ? Et n'ont-ils pas interdit le licite et ils les ont les 
suivis ? » Il dit : « Si. », Et le Prophète répliqua : « Ceci est 
le fait de les adorer. » Rapporté par l'Imam Ahmed, At- 
Tirmidhi, Ibn Jarîr, et Ibn Kathîr qui le rapporte dans Son 
Tafsfr, sans commenter le degré d'authenticité du hadith. 


s moines sont leurs savants et les 
dévouées à l’adoration. Les gens 


me divinités en dehors d'Allah. Ils 
puissants et 


Leurs rabbins et leur 
personnes [parmi eux] 


du Livre les ont pris com 
ne croient pas qu'ils sont des seigneurs tout 
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les créateurs de l'univers, car ils disent : « Allah est notre 
Seigneur et Il est [aussi] le leur », mais ils ont obéi [à leurs 
moines et à leurs rabbins] en autorisant ce qu'Allah a in- 
terdit et en interdisant ce qu'’Il a permis. Allah juge cela 
comme l’adoration d'un autre que Lui. 


Alors, quiconque obéit à un savant ou à une personne 
pieuse ou à toute autre personne, qui interdit ce qu'Allah a 
rendu licite ou qui autorise ce qu’il a interdit, tout en étant 
conscient de ses agissements, a alors pris cette personne 
comme divinité, tout comme ceux qui € ont pris leurs rab- 
bins et leurs moines comme seigneurs en dehors d'AI- 
lah. } 


D'autre part, des polythéistes ont dit au Prophète Æ : « 0 
Mohammed Qui a tué la bête trouvée morte ? » Il répondit 
« Allah. » Et aux polythéistes de rétorquer : « Et comment 
rends-tu licite la bête que toi et tes compagnons tuez, et tu 
rendsillicite celle tuée par Allah ? » Alors la parole d'Allah 
le Très-Haut fut révélée : € Et ne mangez pas de ce sur 
quoi le nom d'Allah n'a pas été prononcé, car ce serait 
[assurément] une perversité. Les diables inspirent à 
leurs alliés de se disputer avec vous. Si vous leur obéis- 
sez, vous deviendrez certes des associateurs. }* (Sou- 


rate Les bestiaux, V121) 


Fait également partie du polythéisme, le fait de faire des 
retraites spirituelles (Al-I‘tikâf) auprès des tombes de 
prophètes, de Compagnons ou des gens du pouvoir, ou en- 
core d'effectuer des pèlerinages dans l'optique de visiter 
ces tombes. | 


En effet, les gens connaissent la personne pieuse qui y est 
enterrée et ils la prennent pour une source de bénédic- 





30 Rapporté par At-Tirmidhf (3069), livre de l’exégèse du Coran 
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tions. Tantôt, ils adressent leurs prières aux occupants de 
ces tombes, et les prennent pour intermédiaires entre eux 
et Allah [et c’est du polythéisme majeur (Shirk Akbar)] ; 
tantôt, ils prient Allah autour de ces tombes, et adressent à 
Allah leurs invocations [pensant que le lieu aura une inci- 
dence bénéfique]. Le Prophète # a définitivement barré la 
route à cette deuxième forme, car c’est le début du poly- 
théisme. 


On rapporte dans les deux recueils authentiques d'AI- 
Boukhäri et de Mouslim, que le Prophète # au cours de 
la maladie qui précéda sa mort, dit : « Allah a maudit les 
juifs ; ils ont pris les tombes de leurs saints comme 
lieux de prière », mettant ainsi sa communauté en garde 
contre ces agissements. ‘Â'ishah & a rapporté: «Si ce 
n'était à cause de cela, on aurait creusé sa tombe à l'exté- 
rieur de sa maison, mais l’on craignit qu'elle ne soit prise 
comme lieu de prière. »*! 


Et le Prophète # a dit: «Ne prenez pas ma tombe 
comme lieu de fréquentation (ou de fête), mais faites 
les prières sur moi où que vous soyez, car elles me 
parviendront. »‘? 


Le Prophète # dit aussi : « Allah a maudit les visiteuses 
des tombes, ainsi que les gens qui les prennent comme 
lieu de prière [et allument dessus des cierges]. »* 


31 Rapporté par Al-Boukhärf (1/444) dans le livre de la prière ; Mous- 
lim (531) dans le livre des mosquées. 

32 Rapporté par Aboû Dâwoûd (2042, livres des rites du Pèlerinage. 
33 Rapporté par Aboû Dâwoûd (3236) dans le livre de obsèques ; At- 
Tirmidhf (320) dans le livre de la prière ; An-Nassä (4/94-95) et Jbn 
Mâjah (1575) respectivement dans leur livre des obsèques. 
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ie 


Il est rapporté dans Al-Mouwata' que le Prophète # dit: 
« Ô Seigneur ! Ne fais pas de ma tombe un monument 
que l’on adore. »* 


Dans le Sahfh de Mouslim, ‘Alf & rapporte : « Le Prophète 
% m'a envoyé [en mission] et m’a chargé de niveler toute 
tombe élevée et d'effacer toute représentation. »* 


Le Prophète # ordonna d'effacer toute représentation de 
personne défunte ainsi que de détruire toute statue éle- 
vée sur une tombe, car ce sont des moyens qui mènent au 
polythéisme. 


Lorsque ‘Omar &, fut informé du fait que des gens se ren- 
daient à l'arbre sous lequel le Prophète # avait conclu un 
pacte avec ses Compagnons, il ordonna de l’abattre. 


D'autre part, Aboû Moûssâ &; dépêcha un homme vers 
‘Omar &; pour l'informer que la tombe de Daniel* était 
découverte. Cette tombe contenait des feuillets sur les- 
quels se trouvaient des prophéties, certaines concernant 
les musulmans. Mais les gens, lors des sécheresses, dévoi- 
laient la tombe et ils obtenaient la pluie [prétendaient-ils]. 
Alors, ‘Omar envoya un homme à qui il ordonna de creuser 
pendant la journée treize tombes ; puis d’ensevelir la dé- 
pouille de Daniel pendant la nuit, dans l'une d’entre elles, 
afin que les gens ne sachent pas laquelle des tombes est 
la sienne. Sinon, ils auraient été tentés [de perpétuer les 
mêmes actes de polythéisme]. 





34 Rapporté par Mälik ibn Anas dans son Mouwatta’ (85) dans le cha- 
pitre de la réduction de la prière en voyage. 

35 Rapporté par An-Nassâ’î (4/ 94), livre des obsèques. 

36 Il est fait mention de Daniel dans Sunan Al-Bayhaqf, précisant qu'il 
est le premier envoyé d'Allah à avoir réclamé des témoins pour un cas 
d’adultère. Le degré d’authenticité n’est pas précisé. 


70 


s09% 


(as LES sys pd oée 


(4 .2L dl Vus és Dr Ex ï 622 s 


Lis ét NT 4 
Jets OA | 550 dé HE pra Se JUS m2, . 0 
Lg 3 di Ja pa SE «js 5 Es) «2 LAN 


0 5Ë 


&b si a J) Si Les le Al 25 + 
Melé 526 4 Bi 0 
«hrs es Ja PS : je 8 El uons  il JSS 
dise (3) ri nes si ill 
à E OÙ 252 ce a GES dns eûN GE LÉES 
BE Sa de à ay JL 45455 dé ;£6 HE sl 
à OS 


71 


Le fait de prendre les tombes pour des lieux de prières 
- même si l’on ne construit pas par-dessus une 
mosquée - est parmi les choses qu'Allah et son Prophète 
ont interdites. En effet, prendre des tombes pour lieu de 
prière et y construire des mosquées sont des actes défen- 
dus en Islam, et rien de ce genre ne s’est produit du temps 
des Compagnons (As-Sahäbah) et de ceux qui les ont sui- 
vis (At-Tâbi‘în). Alors que l’ami privilégié d'Allah (Ibrâhîm 
AI-Khalil}* était enterré dans une grotte bien fermée, per- 
sonne n'avait jamais tenté d'y pénétrer. Les Compagnons 
n’ont jamais effectué de voyage vers cette tombe ou vers 
toute autre tombe. 


On rapporte dans les deux recueils authentiques d'AI- 
Boukhäri et de Mouslim, que le Prophète # a dit : « Il n’est 
permis de voyager (dans un but d’adoration) que vers 
trois mosquées : la mosquée Sacrée [de La Mecque], la 
mosquée Al-Aqsâ [à Jérusalem], et cette mosquée-ci 
[la mienne, à Médine]. »38 


Tous ceux parmi les Compagnons ou les Successeurs qui 
entreprenaient le voyage à la mosquée Al-Aqsû n'y effec- 
tuaient que leurs prières et revenaient ensuite sans visiter 
la grotte d'Ibrâhîm, l'ami privilégié d'Allah, ou tout autre 
endroit. Cette grotte est restée bien fermée jusqu'au mo- 
ment où les chrétiens ont occupé la Syrie à la fin du qua- 
trième siècle de l'Hégire (9*"° siècle de l'ère chrétienne). 
Ils la prirent pour église, et quand les musulmans recon” 


) d'Allah. Voir les Femmes, 


TE Le 
37 Ibrâhîm est l'ami privilégié (ou proche 
Allah avait pris Ibrahim 


v. 125 (traduction approximative): « … Et 
pour ami privilégié. » 

38 Rapporté par Al-Boukhäri (1189), chapitre du mérite de la prière 
dans la Mosquée Sacrée de Mekka et la mosquée de Médine ; Mouslim 
(3/541) commentaire d’An-Nawawi. 
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quirent ces territoires, certains la prirent pour mosquée. 
Mais les hommes de sciences s’y opposèrent. 


Ces lieux n’ont jamais été visités par les Pieux Prédéces- 
seurs (As-Salaf), car ce sont des lieux [où l’on commet 
beaucoup d'actes] de polythéisme. C'est pourquoi on y 
trouve beaucoup de diables. Plus d'un peut témoigner les 
avoir déjà vus sous une apparence humaine, [prétendant] 
leur révéler des secrets. Certains ont cru qu'ils étaient des 
hommes parmi les humains qui vivaient retirés. Cepen- 
dant, ce sont des Djinns. Et le mot « homme » est aussi 
utilisé pour désigner les Djinns, comme dans le verset où 
le Très-Haut dit : € Or, il y avait parmi les humains, des 
hommes (des mâles) qui cherchaient protection auprès 
des hommes parmi les Djinns maïs ils ne firent qu'ac- 
croître leur détresse. } (Sourate Les djinns,V 6) 


Toutes ces superstitions et autres choses de ce genre qui 
se sont infiltrées dans l'Islam, sont contraires à ce qu'Allah 
a révélé à Mohammed #, c’est-à-dire l’unicité pure (At- 
Tawhfd), la revivification de la religion, et le rejet des voies 
du polythéisme qu’a ouvertes Satan. Et c’est pour cette rai- 
son que ceux qui s’écartent le plus du Tawhfd, de la sincé- 
rité (AI Ikhlâs), et de la connaissance de l'Islam, sont ceux 
qui accordent le plus de respect à ces lieux de Shirk. Par 
contre, ceux qui sont informés sur la tradition de Moham- 
med # (As-Sounnah) sont les plus proches du Tawhid et de 
la sincérité. 

De même, les gens ignorants sont les plus proches du poly- 
théisme et de l'innovation (Al Bid‘ah). C'est la raison pour 
laquelle on les rencontre encore plus dans la secte Râfidah, 
car ils sont plus ignorants, plus polythéistes et plus inno- 
vateurs que les autres. Ils honorent leurs [soi-disant] lieux 
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saints qui sont les tombes et autres, et abandonnent les 
mosquées. Et ils ne font pas la prière du vendredi, ni les 
prières quotidiennes en congrégation. 


Quant à leurs «lieux saints », ils les honorent et vont 
même jusqu'à croire que leurs visites « pieuses » sont plus 
importantes que le pèlerinage à la Mecque. 


Or, plus la personne suit la religion de Mohammed #, plus 
elle parfait son Tawhïd et sa sincérité. En revanche, plus 
la personne s’écarte de cette religion, plus sa pratique 
diminuera. Quand son éloignement sera devenu impor- 
tant, alors apparaîtront chez elle des actes de polythéisme 
et des innovations, qu’on ne trouve pas chez celle qui est 
proche des enseignements du Prophète #. 


Cependant, Allah nous a ordonnés de Lui vouer le culte 
dans les mosquées, c’est ce que l’on appelle « peupler » les 
mosquées. Allah le Très-Haut dit : 


(Ne peupleront les mosquées d'Allah que ceux qui 
croient en Allah et au Jour dernier... } (Sourate Le repen- 
tir, V 43) Il n’a pas dit : « Ne peupleront les Mashähid. » 


En ce qui concerne la construction des mosquées, n'im- 
porte qui peut le faire, pieux ou non. Le Prophète # a dit: 
« Quiconque construit une mosquée pour Allah, Allah 
lui construit une maison au Paradis. »” 


De plus, beaucoup des lieux de convergence [des poly- 
théistes], et même la majorité de ces lieux sont des lieux 
au contenu mensonger, à l'exemple du monument au Caire 
où l’on prétend conserver la tête de Houssayn, alors qu’elle 
n’a jamais été amenée jusque-là. Il en est de même pour 
le prétendu tombeau de ‘Ali dans l’état de Banî Bouwayh. 


39 Rapporté par Ibn Mâjah (737), livre des mosquées. 
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AI-Häfiz (Ibn Hajar) et bien d’autres ont dit à ce propos : 
« C'est plutôt la tombe d’Al-Moughîrah Ibn Shou‘bah, tan- 
dis que ‘Af a été enterré au palais du gouvernement à A] 
Koûfah ; Mou‘âwiyah a été enterré au palais du gouverne- 
ment de Damas, et °Amr Ibn Al-‘Âs a été enterré au palais 
du gouvernement au Caire, de peur que les Khawärij ne le 
déterrent s'ils avaient été inhumés dans les cimetières. » 


Règle numéro 4 : 


[Appliquer la Sounnah du Prophète &] 


Il faut noter que si ton œuvre est juste (c’est-à-dire 
conforme à la Sounnah), mais non vouée exclusivement 
à Allah, alors elle n’est pas agréée. De même, si elle est 
vouée exclusivement à Allah, mais n’est pas conforme à la 
Sounnah, alors, elle ne saurait être acceptée. Ainsi, elle doit 
être vouée exclusivement à Allah et juste, conforme à la 
Sharî‘ah de Mohammed #. 


Ainsi, Allah #% a dit au sujet des savants, des gens pieux et 
des gens instruits parmi les gens du Livre : € Dis : « Vou- 
lez-vous que Nous vous apprenions lesquels sont plus 
grands perdants en œuvres ? Ceux dont l'effort, dans la 
vie présente, s'est égaré, alors qu'ils s’imaginaient faire 
le bien ». } (Sourate La caverne (AI-Kahf) V103,104) 

Et Allah le Très-Haut dit : { Ce jour-là, il y aura des visages 


humiliés, préoccupés, harassés. Ils brûleront dans un 
feu ardent. } (Sourate L'enveloppante V 2-4) 


Ces versets ne concernent pas uniquement les gens du 
Livre, mais toute personne qui fait un effort dans le do- 
maine d’une science, d’un travail ou d’une étude, et dont 
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finalement l'effort n'est pas conforme à la Sharf‘ah de Mo- 
hammed #. Par conséquent, cette personne se trouvera 
du nombre des perdants mentionnés par Allah dans Son 
Noble Livre, même si elle est douée d'intelligence et de sa- 
gacité, et qu’elle possède les qualités de l'ascétisme et du 
bon comportement. Ceci n’est pas une excuse valable et ne 
saurait ni lui procurer le bonheur (sur terre), ni l'épargner 
du châtiment (dans l'au-delà), sauf si elle se conforme au 
Livre d'Allah (le Coran) et à la Sounnah. 


On rapporte dans le Sahfh d'AI-Boukhäri, par Aboû Said 
Al-Khoudri & : « J'ai entendu L'Envoyé d'Allah £ s’expri- 
mer ainsi : « Il apparaîtra parmi vous des gens qui vous 
feront mépriser votre prière au vu de la leur, votre 
jeûne au vu du leur, vos œuvres au vu des leurs ; ils 
réciteront le Coran sans qu'il ne dépasse leur gorge ; 
ils traverseront la religion comme la flèche traverse 
le gibier. Si l’on regarde la pointe de la flèche, on ne 
voit rien. Si on regarde l’orifice, on ne voit rien. Si l'on 
regarde le pelage, on ne voit rien ; de sorte que l'on 
doute que la flèche ait été lancée. »*° 


Dans le Sahfh d'AI-Boukhârî également, [du hadith de “Ali 
æ;] : J'ai entendu le Prophète # dire : « À la fin des temps, 
viendront des gens jeunes, faibles d'esprit, qui répéte- 
ront les paroles du meilleur des hommes (le Prophète 
%), et qui traverseront l'Islam comme la flèche tra- 
verse le gibier. Leur foi ne dépassera pas leurs gosiers. 
Où que vous rencontriez ces gens-là, tuez-les, car au 
Jour de la Résurrection, il y aura une récompense pour 
ceux qui les auront tués. »“ 


40 Rapporté par Al-Boukhäri (5058), livre des mérites du Coran. 
41 Rapporté par Al-Boukhäri (5057), livre des mérites du Coran; 
Mouslim (3/116) | 
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Le Prophète # dit : « Il y aura à la fin des temps des men- 
teurs qui rapporteront des hadiths que ni vos pères 
et ni vous-mêmes n'ont jamais entendu. Prenez garde 
qu'ils ne vous égarent et qu'ils ne vous séduisent. »“ 


Le Prophète # dit: « Tous les prophètes qu'Allah a 
envoyés parmi les communautés qui m'ont précédé, 
ont eu des disciples et des compagnons qui ont suivi 
leur tradition et se sont conformés à leurs ordres. 
Par la suite, ces communautés ont été succédées par 
des générations de gens qui disaient ce qu'ils ne fai- 
saient pas, et qui faisaient ce que l’on ne leur avait pas 
ordonné de faire. Celui qui les combat de sa main est 
un croyant, celui qui les combat avec sa langue (par 
la désapprobation verbale) est un croyant et celui qui 
les combat dans son cœur (en détestant ce qu'ils font) 
est un croyant ; ceci est la dernière forme de combat 
après laquelle il n’y a plus de foi, même du poids d'un 
grain de moutarde. »“ 


Le Prophète # dit: « Un groupe de ma communauté 
demeurera dans la vérité. Ni ceux qui les abandon- 
neront, ni ceux qui les contrediront ne sauront leur 
nuire, jusqu’à ce qu'Allah donne Son ordre (le Jour du 
Jugement). »“ 


Le Prophète # dit : « Toute ma communauté ira au pa- 
radis sauf celui qui refuse ». On lui demanda : « Ô Pro- 
phète ! Et qui est donc celui qui refuse ? », le Prophète 


42 Rapporté par Mouslim (1/65) commentaire d'An-Nawawi, selon 
Aboû Hourayrah. 

43 Rapporté par Mouslim (1/228) commentaire d'An Nawawi, dans le 
livre de la foi, selon Ibn Mass‘oûd. 

44Rapporté parAl-Boukhâri (3641), livre des vertus; Mouslim (4/583) 
commentaire d'An-Nawawi, livre du pouvoir, selon Mou‘äwiyah. 
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répondit : « Quiconque m'obéit entrera au paradis, et 
quiconque me désobéit, aura refusé [d'y entrer]. »* 


Ibn ‘Omar k rapporte du Prophète # qu'il a dit: « Nul 
d'entre vous ne croira [vraiment] jusqu'à ce que ses 
passions soient conformes à ce qui m'a été révélé. »“ 


C'est un devoir que de rechercher la science qu'Allah a 
révélée à Son Prophète # sous la forme du Livre (le Co- 
ran) et de la sagesse (la Sounnah), et d'en comprendre le 
sens comme l'ont compris les Compagnons (As-Sahäbah), 
les Successeurs (At-Tâbi‘în) et tous ceux qui ont suivi leur 
voie. Tout ce dont les gens ont besoin a été clarifié par Al- 
lah et Son Prophète, sans qu'il n’y ait besoin d'en rajouter, 
et à plus forte raison, dans les fondements du Tawhfd et de 
la croyance. 


Après avoir compris ce que le Prophète a expliqué, on peut 
examiner ce que les gens ont dit et ce qu'ils ont voulu dire. 
Mais, on se doit d'examiner leurs paroles à la lumière du 
Coran, de la Sounnah, et de la raison saine, celle qui est en 
accord avec le Prophète #, la juste balance avec le Coran, 
et cela est le chemin qui mène vers la guidée. 


Quant au chemin de l’égarement, de l'innovation et de 
l'ignorance, c'est le contraire : c’est apporter des innova- 
tions basées sur les opinions des gens et leurs interpréta- 
tions, puis de vouloir les justifier par des enseignements 
du Prophète. C'est aussi déformer le sens des mots et les 
interpréter pour les rendre en conformité avec les règles 
qu'ils ont inventées. 





45 Rapporté par Al-Boukhâri (7280), livre de l'attachement ferme (au 
Coran et à la Sounnah), selon Aboû Hourayrah. 


pubs par Al-Baghawi dans Sharh As-Sounnah (1/201). Hadith 
alble. 
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Ces gens-là, on les voit, sur une même question, s'appuyer 
sur ce que le Prophète # a apporté, sans en retirer la gui- 
dée, mais plutôt ce qui leur convient, puis de s’en servir 
comme argument. Quant à ce qui n’est pas conforme à leur 
vision, ils le transforment tout comme « ceux (les juifs) 
qui détournent les mots de leur sens »“* ou ils l’inter- 
prètent comme « ceux qui ne connaissent du Livre que 
leurs aspirations ». 


Beaucoup d’entre eux consultent l'explication du Coran et 
du Hadith pour y trouver ce qui coïncide avec leur vision 
des choses. Et d’autres ne se soucient même pas de baser 
leur argumentation sur les textes, comme ceux parmi 
les juifs auxquels Allah a fait allusion dans le verset : €. 
Ils profèrent des mensonges contre Allah alors qu'ils 
savent. } (Sourate La famille de ‘Imran (Al-’Imran) V 75) 
Puis, sont venus après eux, des gens qui, de bonne foi, ont 
cru à leurs paroles et qui ont ainsi été pris de doutes. 


Allah &# dit : €. Ceux à qui le Livre a été donné en héri- 
tage après eux sont vraiment à ce sujet dans un doute 
troublant } (Sourate La consultation (Ash-Shoura) V 14) 


Il est rapporté dans les deux recueils authentiques d'AI- 
Boukhärî et de Mouslim, que le Prophète # a dit : « Vous 
suivrez pas à pas le chemin de ceux qui vous ont pré- 
cédés, même s'ils vous conduisent jusqu’à un trou de 
lézard ». Alors nous dîmes : « Ô Envoyé d'Allah ! Sont-ils 
les juifs et les chrétiens ? » « Eh bien, qui donc alors ? », 
S'écria-t-il. »*° 


47 Traduction approximative de l’Extrait du verset 46, les Femmes ; 
voir aussi la Table Servie, v. 13 et 41. 

48 Traduction approximative de l’Extrait du verset 78, la Vache. 

49 Rapporté par Al-Boukhärî (6/360) dans le récit des prophètes ; 
Mouslim (2669), dans le livre de la science. 
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Ceci est la preuve que ce qu'Allah a reproché aux gens du 
Livre se manifestera dans cette communauté, parmi ceux 
qui cherchent à les imiter. C'est la vérité et on peut en té- 
moigner (même de nos jours). 


Allah & dit: € Nous leur montrerons Nos signes dans 
l'univers et en eux-mêmes, jusqu'à ce qu'il leur devienne 
évident que c'est cela (le Coran), la vérité. Ne suffit-il pas 
que ton Seigneur soit témoin de toute chose ? } (Sourate 
Les versets détaillés V 53) 


Quiconque médite sur ce qu'Allah a révélé à Son Prophète 
#&, réalisera qu'il s’est produit beaucoup de cas sem- 
blables. Donc, quiconque ajoute à la religion une chose qui 
n’a pas été faite le Prophète #, ni les Compagnons ni ceux 
qui les ont suivis, sous-entend que la religion est incom- 
plète. Anas :# rapporte que le Messager d'Allah # a dit: 
«Ne vous imposez pas des choses à vous-mêmes, si- 
non Allah vous imposera des choses. Les gens se sont 
imposé des choses à eux-mêmes, alors Allah leur a 
imposé des choses. Au, sujet de leurs retraites dans 
des ermitages, Allah le Très-Haut a dit : €. Le mona- 


chisme qu'ils inventèrent, nous ne le leur avons nulle- 
ment prescrit... }5° »51 


“Â'ishah & rapporte que le Prophète # a dit : « Pourquoi 
ces gens-là s’abstiennent-ils d’une chose que je fais 
moi-même ? Par Allah, je suis le plus savant d’entre 
eux et celui qui craint le plus Allah. »°? 


50 Le fer (Al-Hadid) V 27 


51 Rapporté par Aboû Dâwoûd (4904), livre du comportement. Ha- 
dith faible, 


52 Rapporté par Al-Boukhärf (7301), livre de l'attachement ferme (au 
Coran et à la Sounnah 1). 
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ARS RE RAMRERT TS TE 5 7 


Anas Ibn Mâlik &; a rapporté : « Trois personnes vinrent 
aux maisons des femmes du Prophète Æ se renseigner sur 
ses actes d’adoration. Une fois informés, ils eurent l’air de 
trouver cela peu et ils dirent : « Qui sommes-nous à côté 
du Prophète Æ&, à qui Allah a pardonné ses péchés passés 
et à venir ? » L'un d'eux décida : « En ce qui me concerne, 
je passerai toutes les nuits en prière et je ne dormirai 
point. » L'autre répondit : « je jeûnerai continuellement et 
je ne romprai pas mon jeûne. » Le troisième ajouta : « je 
m'écarterai des femmes ; Je ne me marierai plus. » Quand 
le Prophète # apprit cela, il demanda: « Est-ce vous qui 
avez dit ceci et cela ? Quant à moi, je jure par Allah, 
que je suis celui qui craint le plus Allah et le plus pieux 
d’entre vous ; cependant, je jeûne et je romps mon 
jeûne ; je prie une partie de la nuit et je dors pendant 
une partie, et j'épouse les femmes. Alors, quiconque 
s'écarte de ma Sounnah n’est pas des miens ».‘° 


Le Prophète # a dit aussi : « Vous êtes les mieux infor- 
més au sujet de votre vie mondaine tirez-en profit. »°* 


Â'ishah & rapporte que le Prophète # récita : { C’est lui 
qui a fait descendre sur toi le Livre : il s'y trouve des 
versets sans équivoque, qui sont la base du Livre, et 
d'autres versets qui peuvent prêter à d'interprétations 
diverses. Les gens, donc, qui ont au cœur une inclina- 
tion vers l’'égarement, mettent l'accent sur les versets à 
équivoque... } (Sourate La famille de ‘Imran, V 7) 


53 Rapporté par Al-Boukhârî (5063), livre du mariage. 
54 Rapporté par Mouslim (5/213), livre des mérites, commentaire 
d'An-Nawawi. 
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Le Prophète # dit : « Si vous voyez ceux qui suivent plu- 
tôt les versets sujets à interprétation, et abandonnent 
les versets sans équivoque, ceux-là sont ceux qu'Allah 
a nommés les gens de l’'égarement. Alors, prenez garde 
qu'ils ne vous égarent. »° 


Ibn ‘Omar a dit : « Je me suis retiré chez le Prophète & et 
celui-ci entendit la voix des deux hommes qui se disputait 
à propos d'un verset. Il sortit l'air fâché et dit : « Certes, 
ceux qui vous ont précédés ont été anéantis par l’abon- 
dance de leurs questions et leurs divergences à l'égard 
de leurs prophètes. Ce que je vous ai ordonné, accom- 
plissez-le dans la mesure de vos moyens, et ce que je 
vous ai défendu de faire, évitez-le. »°° 


Et le Prophète # a dit: « Quiconque fait revivre l'une 
de mes traditions tombée dans l'oubli après moi 
(ma mort), aura la récompense de tous ceux qui la 
pratiquent, sans que leurs récompenses ne soient 
diminuées. Et quiconque apporte une innovation, un 
égarement, que ni Allah ni Son messager n’agrée, SUP- 
portera les péchés de tous ceux qui la pratiquent, sans 
rien diminuer de leur fardeau. »°? 


Dans les Sahïh d'Al-Boukhârî et de Mouslim, ‘Â'ishah & 
rapporte que le Prophète # a dit : « Quiconque apporte à 
notre religion une nouveauté qui n’en fait pas partie, 
elle lui sera rejetée. »°° 





55 Rapporté par Al-Boukhârî (4547), livre de l’exégèse du Coran ; 
Mouslim (5/522), commentaire d'An-Nawawi, livre de la science. 

56 Rapporté par Mouslim (5/523), commentaire d'An-Nawawi, livre 
de la science. 

57 Rapporté par At-Tirmidhf (2677), livre de la science, qui le consi- 
dère comme bon. 

58 Rapporté par Al-Boukhâri (3697), livre de la conciliation ; Mouslim 
(4/312), commentaire d'An-Nawawi, livre des procès. 
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Omar Ibn Al-Khattâb & rapporte que le Messager d'Allah 
a dit à A'ishah & : 

{ Ceux qui émiettent leur religion et se divisent en 
sectes... }‘° » Sont les innovateurs et ceux qui suivent 
leurs passions et ils font partie de cette communau- 
té. »°° 


Al ‘Irbâd Ibn Sâriyah à, dit : « Nous priâmes la prière de 
l'aube derrière le Prophète # puis il nous fit un prêche qui 
fit frémir les cœurs et couler les larmes. L'un de nous lui dit 
alors « Ô Envoyé d'Allah, on dirait un sermon d'adieu. Fais- 
nous une (dernière) recommandation ». Il répondit : «je 
vous recommande d’adorer Allah, d'écouter votre chef 
et de lui obéir, même s’il est un esclave abyssin. Certes, 
celui d’entre vous qui vivra, verra de nombreuses dis- 
cordes. Il vous incombe donc de suivre ma voie et celle 
des califes bien guidés, qui guident vers le bien après 
moi. Accrochez-vous y de toutes vos forces et gardez- 
vous des innovations religieuses, car toute innovation 
est un égarement. » »‘ 


CAbd Allah Ibn ‘Omar k rapporte que le Prophète # a dit : 
«Les Fils d'Israël se sont divisés en soixante-douze 
sectes ; cette communauté se divisera en soixante- 
treize sectes. Toutes iront en enfer sauf une.» Ils 
dirent : « Laquelle, ô Messager d'Allah ? » Il répliqua : « Ce 
sont ceux qui œuvrent dans la voie sur laquelle je me 
trouve, moi et mes Compagnons. »° 





59 Les Bestiaux, V 159 

60 Hadith faible. Voir Tafsîr Ibn Kathîr. 2/263. 

61 Rapporté par Aboû Dâwoûd et AtTirmidhî (3676), livre de la 
science ; celui-ci considère ce hadith comme authentique ; Mousnad 
Al-Imâm Ahmad (4/126-127). 

62 Rapporté par At-Tirmidhf (2641), livre de la science. 
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A ETES 


CAbd Allah Ibn Mass‘oûd :&, a dit: « Certes, la meilleure 
des paroles est le Livre d'Allah ; et le meilleur guide est 
Mohammed et la pire des choses est l'innovation en reli- 
gion. »% 

Aboû Moukhtâr At-Tâî & rapporte d'Ibn Akhî Al-Härith 
AI-Awar «8 : « Je passai près de la mosquée, lorsque je vis 
des gens engagés dans une discussion. J'entrai chez ‘Ali 
-qu'Allah l’agrée- et je l'en informai : « Ô Chef des croyants ! 
As-tu remarqué que les gens sont rentrés dans les polé- 
miques ? » Il dit: « L'ont-ils déjà fait ?» « Oui», dis-je. Il 
dit: «J'ai entendu le Messager d'Allah # dire : « Certes, 
les polémiques seront une source de division ». Je lui ai 
alors demandé : « Quelle est la solution, ô Messager d'AI- 
lah ? » Il dit : « Le Livre d'Allah contient les renseigne- 
ments de ce qui s’est passé et de ce qui va se passer, 
ainsi que le manière de juger entre vous. C'est le Livre 
qui tranche entre le vrai et le faux, et non point une 
plaisanterie frivole. Quiconque se montre arrogant et 
l'abandonne, Allah le brisera. Quiconque cherche un 
autre guide en dehors de lui, Allah l’égarera, car c’est 
cela, le câble solide d'Allah, le rappel sage et le chemin 
droit. Les passions ne sauraient emporter celui qui 
s’y conforme, et les langues ne sauraient en faire une 
confusion. Les savants n'en seront jamais rassasiés. 
C'est le Livre qui ne s’use pas à force d’être répété. Le 
Livre dont les miracles ne prendront jamais fin. C'est 
le Livre au sujet duquel les Djinns ne cesseront de dire 
quand ils l’entendent : €. Nous avons certes entendu 
une lecture (le Coran) merveilleuse, qui guide vers la 
droiture... } Celui qui s'exprime par lui a dit la vérité, 





63 Rapporté par Mouslim selon Jâbir (2/517), commentaire d'An- 


Nawawi, chapitre du sermon du Prophète au vendredi. 
64 Les Jinns, V 1-2 
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re 


pt verve 


et celui qui le met en pratique sera récompensé, tout 
comme celui qui invite les gens à le suivre sera guidé 
sur le droit chemin. »‘ 


L'expression « Les passions ne sauraient emporter celui 
qui s'y conforme » signifie que celui qui s’y conforme ne 
peut devenir, à cause de lui, un innovateur, un égaré. L'ex- 
pression « Les langues ne sauraient en faire une confu- 
sion » signifie qu'une autre parole ne saurait s’y mêler de 
sorte que la vérité se confonde avec le mensonge. 


Le Très-Haut a dit : ( En vérité, c'est Nous qui avons fait 
descendre le Coran, et c'est Nous qui en sommes gar- 
dien. } (Sourate Al-Hijr V 9) 


Le Prophète # a dit : « Certes, la religion au début était 
étrange ; et elle redeviendra étrange comme elle a dé- 
buté. Heureux sont les «étrangers» qui répareront ce 
queles gens ont gâté de ma Sounnah après ma mort. »‘ 


Aboû Hourayrah #, rapporte que le Prophète # a dit: 
« Quiconque appliquera ma Sounnah lorsque ma com- 
munauté sera dépravée aura la récompense de cent 


martyrs. » 


Aboû Hourayrah :&; rapporte aussi que le Prophète # a dit : 
« Vous vivez des temps où celui d’entre vous qui aban- 
donne dix choses qu'Allah a ordonnées verra sa perte. 
[Puis, il viendra un temps où celui qui appliquera dix 
choses de ce qu'Allah a recommandé sera sauvé.] »‘ 


65 Rapporté par At-Tirmidhf (2906), livre des mérites du Coran: ha- 
dith faible. Voir Tuhfat ul-Ahwadhi, 8/3070. 

66 Rapporté par At-Tirmidhf (2630), livre de la foi, selon Talhah, selon 
son père, selon son grand-père. 

67 Rapporté par At-Tirmidhf (2267), livre des troubles. Hadith faible, 
maïs il existe, pour la portion entre crochets, un hadith avec un sens 
approchant, rapporté par l’imam Ahmad, dont la chaîne de rappor- 
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> à + | 


CAbd-Allah Ibn Mass‘oûd &; a dit : « Le Prophète # traça 
une ligne sur le sol puis, il dit : « Ceci est la voie d'Allah », 
puis il traça des lignes à droite et à gauche de la première 
et dit : « Ceux-ci sont des sentiers et à chaque sentier 
se trouve un Satan qui appelle à le suivre [et à dévier 
du chemin d'Allah]. » Et il récita : ( Et voilà Mon chemin 
dans toute sa rectitude, suivez-le donc ; et ne suivez pas 
les sentiers qui vous écartent de Sa voie. Voilà ce qu'il 
vous enjoint. Ainsi atteindrez-vous la piété. }® »° 


Aboû Hourayrah &, rapporte que le Prophète # a dit « Le 
Coran a été révélé dans cinq domaines le licite, l'illicite, les 
versets sans équivoque, les versets qui sont sujets à inter- 
prétation et les récits. Autorisez donc le licite et interdisez 
l'ilicite, appliquez les versets sans équivoque, croyez aux 
versets sujets à interprétation et méditez sur les récits. » 


Ibn Abbâs & rapporte que le Prophète # a dit: «Les 
choses se divisent en trois catégories : l’une dont l'éga- 
rement est clair, écartez-vous en. L'autre dont la droi- 
ture est claire, suivez-la. Et la dernière qui fait l'objet 
de divergence de point de vue, alors, remettez-vous en 


à Allah le Très-Haut. »”° 


Dans les deux recueils authentiques d'AI-Boukhäri et de 
Mouslim, Aboû Moûssâ & rapporte que le Prophète %# 
a dit: « Le croyant qui lit le Coran est comme le cé- 
drat (fruit au parfum de citronnelle) dont le goût est 
agréable et le parfum aussi. Le croyant qui ne lit pas le 
Coran est comme une datte dont le goût est agréable 
et qui n’a pas de parfum. L'hypocrite qui lit le Coran 
oo 1 qq 
teurs est interrompue. Voir Majÿma‘uz -Zawâ'id (1/127). 

68 Les Bestiaux, V153 


69 Mousnad Al-Imâm Ahmad (4131). 
70 Rapporté par Ibn ‘Abdul-Barr dans /âmi° Bayän Al ‘Ilm (2/24). 
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est cornme le myrte dont le parfum est agréable et la 
saveur amère. L'hypocrite qui ne récite pas le Coran 
est comme la coloquinte dont la saveur est amère et 


qui n’a pas de parfum. »” 


CONCLUSION 


Il a montré qu’il y a parmi les lecteurs du Coran des 
croyants et des hypocrites. 

Le bonheur des premières générations et celui des der- 
nières se trouvent dans le fait de suivre les messagers 
d'Allah: il est donc clair que les gens qui méritent le plus 
ce bonheur, sont ceux qui sont les plus instruits sur leurs 
enseignements et ceux qui les suivent le plus rigoureuse- 
ment. Ceux qui connaissent les paroles des messagers et 
leurs actes, puis les suivent sont ceux qui goûtent le bon- 
heur à toute époque et en tout lieu. Ils sont le groupe sauvé 
de chaque communauté. Ce sont eux les gens de la Soun- 
nah et du Hadith de cette communauté. 


Les messagers ont clairement annoncé le message. Mo- 
hammed # est le dernier des messagers à qui Allah a révé- 
lé Son Livre, le Coran, qui confirme et prédomine en même 
temps sur les livres qui le précédent. Le Coran prédomine 
sur tous les autres livres. Le Prophète # a élucidé le mes- 
sage de la manière la plus claire, la plus complète et la plus 
parachevée. Il # est le meilleur des conseillers parmi les 
serviteurs d'Allah ; il est compatissant et miséricordieux 


71 Rapporté par Al-Boukhârf (7560), livre du Tawhid; Mouslim 
(2/451), commentaire d'An-Nawawi, chapitre du mérite de celui qui 
mémorise le Coran. Dans une autre version du hadith, on trouve « des 
débauchés » à la place des « hypocrites ». 
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AURAS NRA LRTSTTTEE 


envers les croyants. Il a accompli sa mission, a remis le 
dépôt (le Message), a combattu dans le sentier d'Allah, et 
a adoré Allah jusqu’à ce que lui vint la vérité évidente (la 
mort). C'est l'être le plus heureux, celui qui recevra le plus 
de bienfaits et celui qui atteindra le plus haut degré (dans 
l'au-delà). C'est l'être qui a suivi [le plus strictement les 
ordres d'Allah] et celui dont la science et les actes étaient 
les plus conformes [aux commandements d'Allah]. 
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